LA BOULE LANVEUROISE - Relogement
Le 10 octobre 2018
Dans le contexte de vente du centre Kerneur, l’association des boulistes doit être relogée. 
A ce stade, il est prévu qu’elle soit maintenue dans les locaux actuels jusqu’en avril 2019. 

Aujourd’hui l’orientation suivie, est de réaliser un bâtiment modulaire pour un relogement définitif en avril 2019.
Une opportunité s’ouvre néanmoins, et qui pourrait retenir l’attention, celle d’une construction exemplaire et prometteuse sur le plan environnemental, en lieu et place du projet modulaire actuel. 

I- Le Bâtiment modulaire

C’est le chemin suivi aujourd’hui. Il s’agit de la réalisation d’un bâtiment modulaire, pour un coût d’opération de 65 K€ TTC. 

Avantage : tenir des délais courts.

Inconvénients : Ce sont les inconvénients habituels de ce type de construction. 
Intégration urbaine de faible qualité, qui s’apparente à une cabane de chantier. Vieillissement peu satisfaisant (aspect, et entretien)
Chauffage coûteux. Confort réduit.
Plan masse :
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L’insertion urbaine :
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II- Un bâtiment bois/paille

C’est une nouvelle proposition. Il s’agit de réaliser un bâtiment en bois/paille.
Inconvénients : 

Un problème de délais et d’engagement dans les délais requis, aujourd’hui.

Avantages : Un bilan environnemental exemplaire 

Bilan carbone irréprochable.
Isolation supérieure au bâtiment modulaire.

Intégration urbaine de meilleure qualité.

Coût comparable au modulaire (qui pourrait se réduire).

Favorise les circuits courts et l’économie circulaire. 
Recyclage en fin de vie avec des déchets réduits au maximum.
Réduction de l’hygrométrie intérieure, d’où une température de confort inférieure aux bâtiments conventionnels.
Valeur expérimentale pour Lorient, qui pourrait permettre de reconduire ce type de projet.

Il est à noter que ce type de réalisation existe ailleurs, et que le besoin de relogement ici se prête particulièrement bien à l’expérimentation pour Lorient : le projet est petit, sur un site quelque peu retiré, hébergeant une association qui pourrait se révéler plus tolérante que d’autres (crèches, écoles …). Elle pourrait même accueillir favorablement l’expérience et y voir son propre intérêt (confort notamment).
L’insertion urbaine : une 1ere approche
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Technique constructive :
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Une technique éprouvée, et expérimentée ailleurs sur de plus grands ERP :
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La région Poitou-Charente a aidé financièrement la réalisation d’une salle de réunion Bois/Paille :
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III- Un problème de délais et d’engagement comptable
Il reste que le problème principal est de pouvoir tenir les délais, pour la réalisation d’un bâtiment bois/paille.

Si nous prenions cette nouvelle orientation :


1ère hypothèse : engagement avant décembre 2018.


C’est une voie tenable aujourd’hui, mais sans garantie, qui nécessite d’accepter le risque de ne pouvoir engager qu’en 2019. 


Ce qui impliquerait un nouveau vote au BP 2019.


Et un hébergement prolongé de quelques mois supplémentaires au Centre Kerneur jusqu’à l’été prochain.

Une conversation informelle avec l’AET me laisse penser que ce dernier point pourrait ne pas être une difficulté : l’acte de vente définitif ne sera signé au mieux qu’au 2nd trimestre 2019. Et les travaux du futur propriétaire du Centre Kerneur ne devraient pouvoir démarrer que fin 2019 !

2nde hypothèse : on s’oriente sur un engagement 2019.


On lance sans attendre le PC, et les différentes consultations.


Le délai de relogement avant l’été 2019 sera tenu.


Le coût initial de 65 K€ aussi.


3ème hypothèse : on mène les 2 projets en parallèle.


On poursuit l’opération telle que lancée avec le modulaire.

Avec une option de location, pour un coût global espéré à 45 K€, et le délai d’avril tenu.


On lance en parallèle le projet bois/paille, pour un engagement supplémentaire en 2019 d’environ 40 K€. Coût global autour de 85 K€.

On livre un bâtiment bois/paille avant l’été.

Il convient de noter que le surcoût dans cette hypothèse serait de 20 K€; cependant, il s’agit d’un projet expérimental, avec des coûts qui sont peu connus encore à Lorient. Or plusieurs éléments indiquent qu’ils pourraient bien réserver de bonnes surprises. La filière paille laisse penser que les coûts sont réduits. Le service énergie dispose de bois de châtaigner disponibles. Les lots restant sont des plus simples, et pourraient dans une certaine mesure être confiés à la régie. 

Nicolas Savary

